Aluminium : la Chine pourrait tripler ses capacités de recyclage d’ici 2030

Moscou.- La Chine pourrait quasiment tripler sa production d’aluminium recyclé d’ici la fin de la décennie, si tous les projets annoncés récemment aboutissaient, estime Rusal.
 
L’Empire du Milieu développe ses capacités de recyclage car il a décidé de plafonner sa production d’aluminium de première fusion et de réduire ses émissions de carbone. Rusal est le deuxième producteur mondial après la Chine, de loin le plus grand marché de métaux au monde. Le producteur russe a ouvert une antenne à Shanghai l’an dernier pour vendre davantage d’aluminium bas-carbone en Asie.
Si tous les projets annoncés entraient en production, la Chine pourrait produire jusqu’à 20 millions de tonnes (Mt) d’aluminium recyclé en 2030 - ceci comparé au niveau de 7,3 Mt atteint en 2020, a indiqué Inga Simonenko, à la tête de Rusal Marketing GmbH, lors de la conférence sur l’aluminium organisée par Commodity Research Unit (CRU). Près de 6,5 Mt de ces capacités de recyclage seraient concentrées dans la province Guangxi, au sud du pays. « Cela me semble possible, le recyclage est la solution la plus simple et la plus rapide pour décarboner l’industrie », a-t-elle commenté, ajoutant que cette voie bénéficiait en outre d’un soutien réglementaire « exceptionnel ».
La Chine prévoit d’atteindre son pic d’émissions de carbone en 2030 et de plafonner la production de ses fonderies à 45 Mt, contre un peu plus de 37 Mt en 2020. La production d’aluminium est responsable à elle seule de 18% des émissions totales du secteur des métaux industriels. Le recyclage de l’aluminium ne rejette que 0,2 tonnes de CO2 par tonne de métal produite - une infime fraction des 12,5 tonnes rejetées lors de la production d’une tonne d’aluminium de première fusion, a rappelé BOCI Global Commodities, lors de la conférence.
D’ici 2030, la Chine continuera d’importer beaucoup de déchets et d’alliages de seconde fusion, du moins au cours des deux prochaines années, prévoit Inga Simonenko, qui estime que l’Empire du Milieu restera à l’avenir importateur net d’aluminium. Ses importations ont augmenté depuis que la pandémie a perturbé les approvisionnements mondiaux. Elle a également accru ses achats d’alliages compte tenu des restrictions sur les importations de déchets.

